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01.  LOCALISATION

1.1- Coordonnées (Lambert):


Limite N :
31° 13' 30"
Limite E :
07° 54' 53"

Limite S :
31° 03' 00"
Limite W :
07° 57' 55"

Altitude :
3500/1244 m

1.2- Références des cartes :
1/100.000 - oukaïmedeme - TOUBKAL
1.3- Province administrative :
Marrakech
1.4- Centre administratif proche :
Imlil

1.5- District forestier :
Asni
1.6- Région biogéographique :
n°14 - HAUT-ATLAS CENTRAL

02.  SUPERFICIE et LIMITES

2.1- Superficie proposée :

2.2- Limites proposées :


Toute la partie actuellement dans le Parc du Toubkal, en amont de Sidi Chamharouche.

03.  STATUT ACTUEL

3.1- Système foncier :
Domaine public

3.2- Usages :
Tourisme

04.  BIOCLIMATS et MILIEU PHYSIQUE

4.1- Caractéristiques bioclimatiques :
Supraméditerranéen et montagnard méditerranéen

4.2- Caractéristiques physiques :


Ce torrent prend naissance dans le versant nord du Toubkal à 3500 m d'altitude. Il reçoit le long de son parcours plusieurs petits torrents et sources permanents ou temporaires.

C'est un rapide de montagne typique, aux eaux fraîches (9-14°C), limpides et très faiblement minéralisées; le substrat est composé essentiellement de blocs au contour plus ou moins émoussé, sans aucune trace d'encroûtement. Les algues sont peu abondantes, mais les hydrophytes et les hélophytes recouvrent parfois une bonne proportion du lit du torrent. Le débit est relativement élevé cet été (juin 1994), puisque l'année fut bien pluvieuse (environ 50-200 l/s, augmentant de l'amont vers l'aval).

05.  QUALITES BIOECOLOGIQUES

5.1- Flore et végétation :


Au mois de juin, où ce torrent a été visité, presque toutes les plantes sont en fleur. En plus de la beauté qu'elle donne au paysage, la végétation constitue, dans l'environnement rocailleux de la région, un bon indicateur (traceur) de ruisseaux, de sources et de suintements.

18 espèces ont pu être récoltées entre le refuge de Toubkal et Sidi Chamharouche (Bellis annua, Campanula sp., Carex halleriana, Cystopteris filix-fragilis, Dactylis glomerata, Geranium p., Gnaphalium luteo-album, Holcus lanatus, Hypericum sp., Mysotis sp. cf. collina, Poa annua, Poa pratensis, Ranunculus sp. gpe. quatilis, Scrophularia auriculata, Sedum surculosum, Sonchus sp. cf. pinnatifidus, Taraxacum sp., Vulpia geniculata).

5.2- Faune et population animales :


Deux espèces d'oiseaux, nicheuses, sont abondantes le long de tout le cours d'eau (vues depuis le refuge jusqu'à l'aval immédiat d'Imlil) : la Bergeronnette des ruisseaux et le Cincle plongeur.

Les Invertébrés donnent plus d'intérêt écologique à ce ruisseau resté assez naturel. En effet, une prospection rapide a permis d'y trouver près de 40 espèces aquatiques, alors que les Ripicoles sont au nombre de 25 espèces environ (sur quelque 90 pour tout le bassin de la Réghaya); ce qui correspond à des peuplements bien variés. Cette faune comporte une forte proportion d'endémiques marocaines ou nord-africaines, voire haut-atlasiques, et de formes rares à l'échelle méditerranéenne; ainsi, une dizaine de formes aquatiques au moins sont caractéristiques des cours d'eau d'altitude du Haut Atlas: Baetis berberus, Rhithrogena giudicelliorum et Rhithrogena ourika (Ephéméroptères), Afroperlodes lecerfi et Siphonoperla lepineyi (Plécoptères), Hydropsyche obscura (Trichoptère), Simulium toubkal, S. berberum, S. knidirii et Liponeura alticola (Diptères)...

Les zoocénoses aquatiques ont une composition qui ne se retrouve pas ailleurs.

5.3- Ecosystèmes et milieux :


Ecosystèmes lotiques permanents de type "crénal" et "rhithral" froids, de massif cristallin; l'un d'eux étant caractéristique du Haut Atlas.

C'est l'un des cours d'eau les plus naturels du Maroc.

06.  CAPACITES LOGISTIQUES et OPERATIONNELLES

6.1- Infrastructures et équipements :


La vallée est accessible depuis Marrakech via Asni (par la S501) puis Imlil (par la T6038), avec petit tronçon de piste longeant la Reghaya, praticable en dehors des fortes crues.

Un sentier entretenu et bien fréquenté par les touristes mène jusqu'au refuge du Toubkal (10 km, environ 4 heures de marche à pieds ou à dos de mulet); au-dessus du refuge, l'accès à la source devient difficile par endroit.

6.2- Ressources humaines :
inexistantes sur place.

6.3- Programme d'actions et suivi :
néant

6.4- Partenaires institutionnels :
Tourisme, Commune?, Université Marrakech.

07.  ACQUIS SCIENTIFIQUES et TECHNIQUES

7.1- Travaux antérieurs et en cours:


- Travaux anciens de géologie et de géomorphologie.

- Travaux d'hydrobiologie réalisés par la Faculté des Sciences Semlalia, de Marrakech.

7.2- Principales publications :


Boumezzough 1988

Bouzidi 1989

08.  MODE DE GESTION ACTUEL

8.1- Usages et ressources :
néant en amont, petite irrigation en aval

8.2- Systèmes d'exploitation :
néant

8.3- Systèmes de protection :


L'Assif n'Aït Mizane se trouve (du moins en partie) actuellement dans le Parc national du Toubkal, ce qui lui assurera très probablement une certaine protection, mais c'est surtout grâce à la difficulté d'accès et à ses versants très escarpés et impropres à l'agriculture qu'il jouit de cette protection.

09.  DYSFONCTIONNEMENTS et MENACES

9.1- Les dysfonctionnements actuels :
néant

9.2- Les menaces actuelles et prévisibles :


- Ce n'est qu'à son arrivée à la petite plaine d'Arremd qu'il offre sur ses bords quelques replats ou pentes douces, au sol meuble, permettant des cultures en terrasses irriguées, alors que les vergers (dominés par le noyer) créent à Arremd-Imlil un paysage très contrastant avec le paysage des versants.

- Les agressions contre le milieu aquatique sont relativement rares. Des rejets (boites de conserve, plastic, papier, eau usée) ont été notés près du Refuge du Toubkal et à Sidi Chamharouche. Vu le faible débit du cours d'eau en été, ces rejets risquent de s'amplifier (compte tenu de l'afflux croissant du tourisme vers la région) et de constituer une menace sérieuse pour la qualité des eaux; ceci malgré que les deux sites ne constituent pas des lieux d'habitations. A Sidi Chamharouche se regroupent une dizaine de petits magasins-cafés, sans aucune maison.

- Les rejets du bétail restent relativement négligeables.

10.  FAISABILITE - PROPOSITIONS

10.1- Les contraintes majeures :


Les prises d'eau commencent en aval de Sidi Chamharouche; elles sont plus ou moins exagérées à Arremd et Imlil, où elles prennent un intérêt socio-économique primordial (agriculture variée, moulins hydrauliques, attrait touristique, eau potable).

10.2- Les besoins immédiats :
- Eviter tout dépôts de déchets par une information et surveillance adéquate dans le cadre du PNDKL
10.3- Propositions pour une gestion appropriée :


- s'inscrit dans le plan de gestion du PNDKL avec pour particularité à ce site:

SYMBOL 240 \f "Wingdings" \s 10 \h
classer le cours d'eau comme réserve biologique.

SYMBOL 240 \f "Wingdings" \s 10 \h
Tout projet d'aménagement (touristique ou autre) qui touche à ses rives doit respecter le débit et la qualité des eaux.

SYMBOL 240 \f "Wingdings" \s 10 \h
Réviser l'assainissement au niveau du Refuge du Toubkal et prévoir un assainissement au niveau de Sidi Chamharouche.

H15

Assif Reghaya (entre Imlil et Tahannawt)
LOCALISATION
	Latit. N :
	31°21'30" - 31°08'30"
	
	Long. W :
	07°55'20" - 07°59'00"
	
	Altit. :
	1750/900m


	Carte :
	NH 29 XXIII 1a, NH 29 XXIII 1c
	
	Région :
	Haut Atlas central

	Province/Centre admin.:
	 Marrakech/Asni
	
	District forestier :
	Asni?


ACCES : Accès partout facile par la route S501 (Marrakech-Asni), puis la T6038 jusqu'à Imlil, avec un petit tronçon de piste praticable en dehors des fortes crues.

SUPERFICIE & LIMITES  (proposées) : Le lit et les bas versants de l'wad y compris l'Assif Iminène.

STATUT foncier / usage: Domaine public / Agriculture, pêche.

CARACTéRISTIQUES PHYSIQUES
C'est l'un des cours d'eau de piedmont  du Haut Atlas central où le débit d'étiage est le plus important; il débite encore à la fin du mois de juin, près de 1 m3/s aux environs d'Asni, alors qu'une bonne partie de ses eaux a été déjà déviée en amont. La Reghaya prend naissance dans le Toubkal (Assif n'Aït Mizane, proposé en priorité dans ce projet).et plusieurs cours d'eau et sources, surtout de rive droite, viennent la grossir.

Son lit, large de 30 à 50m, est en grande partie couvert de végétation naturelle, mais c'est aussi l'un  des cours d'eau atlasiques où les cultures et terrassettes et l'arboriculture irriguée  dominent le paysage tout le long de la vallée.

Bioclimat : semi aride à hiver frais 

Qualités bioécologiques

La végétation qui peuple le lit de la rivière est encore relativement variée; un relevé rapide et partiel a permis de relever quelque 25 espèces: Agrostis stolonifera, Cynodon dactylon, Cyperus laevigatus ssp. distachyos, Daucus carota, Elymus repens, Equisetum ramosissimum, Festuca elatior, Festuca sp., Fraxinus angustifolia, Glyceria fluitans, Helosciadium nodiflorum, Juncus bufonius, Lolium multiflorum, Lythrum junceum, Melilotus sulcata, Persicaria lapathifolia, Plantago coronopus, Plantago major, Polypogon monspeliensis, Salix sp., Scirpus holosch_nus, Tamarix canariensis, Trifolium parviflorum, Veronica anagallis-aquatica, Vulpia geniculata. La ripisylve (tamarix, saules et peupliers) plus ou moins développée, remplacée par endroits par des vergers assez denses (surtout du noyer, avec parfois, prédominance de pommiers et d'oliviers).

Malgré l'impact que subit le cours d'eau, sa faune invertébrée est bien diversifiée comportant certaines formes endémiques du Haut Atlas. Ces peuplements permettent de classer cette rivière dans un type proche de "l'épipotamal" européen, mais légèrement perturbé.

C'est une rivière qui possédait une population naturelle de truite de rivière, dont il persiste probablement des individus dans la région d'Imlil, mais le peuplement ichtyologique semble composé essentiellement de barbeaux et de truites arc-en-ciel.

Les seuls Oiseaux inféodés aux milieux aquatiques qui ont été observés sont la Bergeronnette des ruisseaux et le Cincle plongeur. Toutefois, la rivière offre dans sa partie aval (Asni-Moulay Brahim) de larges aires de nourrissage à une petite population de cigognes, installée surtout à Asni).

Dysfonctionnement / protection

Les versants de la Reghaya sont relativement bien couverts dans leurs parties hautes, alors que les bas de versants et les berges de l'wad (voire son lit) sont très souvent occupés (arboriculture, cultures céréalières irriguées) et habités. Les seguias d'irrigation sont si nombreuses qu'elles mettent cet wad totalement à sec à partir de Tahannawt. 

Ses eaux sont encore de bonne qualité biologique, mais il connaît par endroit une certaine eutrophisation, due probablement aux pratiques culturales et aux rejets d'Imlil. Deux autres agglomérations sont susceptibles de constituer des sources de dégradation de la qualité du cours d'eau, à savoir Asni et Moulay Brahim.

Propositions

Assurer un minimum de protection contre l'expansion des cultures irriguées le long de la rivière et prévoir un assainissement meilleur à Imlil et Asni pour prévenir une pollution organique due à ces deux agglomérations en expansion.
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